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Alliés

Chapitre 1 - Michael
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« Emmenez-moi au pays des merveilles. »

Ses mots ricochent dans ma tête.

Finalement, la tête tombante et les yeux se fermant, elle s'endort entre nous.

Rien de bien surprenant. Elle doit être épuisée...

James se penche par-derrière pour voir son visage, puis, quand il est clair qu'elle dort, il croise mon regard et m'indique le salon d'un signe de tête.

Alors que je m'installe confortablement, il brandit une bouteille de whisky de malt et un verre, une question dans les yeux.

— Oui, je veux bien, merci.

Il verse deux verres et pose la bouteille sur la table entre nous. — Alors, qu'est-ce que tu en penses ?

Je fais tourner l'excellent whisky dans ma bouche, essayant de formuler une réponse sensée. — Je sais à peine quoi penser... J'avale, et un feu liquide réchauffe des braises dans ma gorge et mon estomac. — Elle est... incroyable. Puis, me sentant contrit : — Hum... je te présente mes excuses pour certaines choses que je t'ai dites avant. J'ai été déplacé ; j'avais tort. Je vois à quel point tu l'as bien traitée et...

Il se penche en avant, les coudes sur les genoux, me regardant d'un œil sombre. — Non, tu avais raison ; raison à cent pour cent. Et le fait est que tes mots résonnaient à mes oreilles pendant que je... la prenais...

Je digère l'information. — Je comprends tout à fait ton obsession pour elle, dis-je.

James se frotte une oreille, examinant la moquette. — Je ne sais pas si j'appellerais ça une obsession...

— Ah non ? Tu vas me dire combien tu as payé ?

Il rentre les joues, puis se lève, se dirige vers sa veste, soigneusement accrochée à un crochet, et sort un morceau de papier de son portefeuille avant de me le tendre en silence.

Je le déplie. C'est le Contrat, émis par la Maison de Ventes aux Enchères pour les « services » fournis par « la Partie connue de l'Acheteur sous le nom de "Charlotte" », et contresigné par elle et par James. Je remarque aussi avec intérêt que sa signature est bien au nom de « Charlotte ».

Pour protéger l'identité des filles, bien sûr...

Je me demande comment elle s'appelle vraiment...

Puis je vois le prix.

Putain de merde...

— James... qu'est-ce qui t'a pris d'enchérir jusqu'à ce niveau ?

— Pour être honnête, je ne sais pas. Elle était si belle et si effrayée, mais elle a gardé son sang-froid. Je me suis surpris à l'admirer. Et puis, quand j'ai vu que Finchby enchérissait sur elle... l'idée qu'un type comme lui puisse avoir le contrôle sur elle, ça me retournait l'estomac.

— Même...

Il se lève brusquement, son attitude devenant directe. — ... même, j'ai fait ce que j'ai fait, et nous en sommes là où nous en sommes. Elle n'a plus peur maintenant, ni de moi, ni de toi, ni de cette situation. Et vu ce que j'ai payé, je ne pense pas avoir besoin de me poser trop de cas de conscience pour lui demander quoi que ce soit de vaguement raisonnable. Pas toi ?

Je secoue la tête. — Non, en effet. Elle va bien, et elle est là pour l'aventure.

— Je suis d'accord, et cela étant, j'ai quelques projets pour elle... Mais et toi ?

Surpris. — Quoi ? Moi ? Qu'est-ce que tu veux dire ?

— Qu'est-ce que tu aimerais faire avec elle cette semaine ?

Je suis pris au dépourvu. Étant donné ce qu'il a payé pour sa semaine de fantasmes, je me serais attendu à ce que James dicte les événements.

— Euh, je ne suis pas sûr de savoir quoi dire...

— Eh bien, je ne t'ai pas vu dire « non » la nuit dernière...

— Euh, non...

— ... parce que j'ai payé une somme considérable pour elle, et, qu'elle s'en rende compte ou non, je l'ai certainement sauvée d'une alternative bien plus désagréable. Alors, elle va danser au son de ma musique. Cela dit, elle n'est pas réticente, et je pense que tu seras d'accord pour dire qu'elle y prend plaisir.

Il penche la tête. — Alors, qu'est-ce que tu veux ? Dis-le-moi, parce que tu peux être sûr que je serai soit en train de regarder, soit en train de participer, et que j'y prendrai plaisir aussi...

Qu'est-ce que je veux... ?

Je sirote mon whisky. — J'aimerais son autre virginité.

Il hausse les sourcils et rentre les joues. — D'accord, marché conclu. C'est à toi. Je te laisserai lui annoncer la nouvelle quand tu jugeras que le moment est venu.

***
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Chapitre 2 - Michael
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Dans la lueur vacillante des bougies de la chambre aux miroirs de James, il est assis dans un fauteuil, un verre à la main, nous observant, plusieurs paires de menottes étalées sur la petite table à côté de lui. Les yeux de Charlotte passent sur les menottes, s'attardent sur mon visage, puis elle les regarde à nouveau plus attentivement, se mordant la lèvre inférieure.

— Ça va, Charlotte ?, je demande, les mains sur ses épaules.

Elle a l'air incertaine, nerveuse, mais plonge ensuite son regard dans le mien. Je fais de mon mieux pour projeter de la confiance et des ondes apaisantes. Après quelques secondes, la tension quitte son corps, elle sourit et se détend. Son sourire est un peu pâle, mais il est bien là.

Elle hoche la tête. — Tu as... euh... déjà fait ça ?, demande-t-elle.

— De nombreuses fois, je réponds en l'embrassant sur le front. — Tout ira bien. Vraiment. Je pense que tu vas te surprendre toi-même.

James ne dit rien, vêtu d'une robe de chambre, le menton posé sur son poing, son regard allant de l'un à l'autre pendant que nous parlons.

J'attends encore quelques secondes, puis je commence à la déshabiller. Elle porte un simple déshabillé, doux et soyeux, en satin noir uni. Sa chevelure flamboyante se déverse sur le tissu, libre jusqu'à sa taille, et son visage pâle contraste avec l'éclat sombre du vêtement. Elle est nue en dessous, ses seins lourds se balançant légèrement à chacun de ses mouvements.

En y allant doucement, pour qu'elle comprenne ce que je fais, je dénoue la ceinture à sa taille, laissant le vêtement s'ouvrir, puis je le fais glisser de ses épaules et le laisse tomber en une flaque à ses pieds.

Une légère rougeur monte à ses joues et elle déglutit difficilement. Malgré tout ce qu'elle a vécu avec James et moi ces derniers jours, elle n'a toujours pas l'habitude d'être nue avec un homme.

Ah, ma belle...

Tout ira bien...

Et c'est une nouveauté pour moi d'avoir une femme qui se comporte ainsi... assez touchant, d'autant plus que c'est manifestement sincère ; il n'y a aucun artifice là-dedans...

Marcie ferait bien d'en prendre de la graine...

Je relève son menton pour qu'elle croise mon regard. — Ne sois pas gênée. Tu es magnifique. Je veux te voir comme ça. Nous le voulons tous les deux.

Elle déglutit à nouveau, hochant la tête contre la pression de ma main.

— Bien. D'une main autour de sa taille, je la tire tout contre moi, j'effleure ses lèvres des miennes. J'aimerais me déshabiller moi aussi, mais ma bite est déjà tendue dans mon pantalon et je veux y aller doucement avec elle.

Ne sois pas trop impatient...

— Michael, veux-tu... ? James me tend les menottes, son regard pointant vers le bout du lit.

Je sais ce qu'il veut. Ce n'est pas comme si nous n'avions pas fait ça ensemble des dizaines de fois au fil des ans, mais cette fois-ci, c'est... différent.

« Emmenez-moi au pays des merveilles »...

Prenant la première paire de menottes, je la serre autour de son poignet gauche. — Pas trop serré ?, je demande. — Ce n'est pas douloureux ?

Silencieuse, elle secoue la tête.

J'attache une autre menotte à son poignet droit.

— Penche-toi sur le bout du lit. Elle hoche la tête, encore un peu anxieuse, mais elle obéit. Me penchant sur elle, près de son visage, je murmure : — Regarde-toi dans les miroirs. Et regarde-nous.

Tandis que je l'entrave au lit, les bras écartés, je dis : — Je pense que tu vas aimer ça, Charlotte. Beaucoup de femmes trouvent le fait d'être attachée très excitant. Tu abandonnes le contrôle, mais en retour tu gagnes une sorte de liberté qui te permet de simplement accepter et de profiter de ce qui va suivre.

Pourtant, elle reste silencieuse, sa respiration courte et rapide, une fine pellicule de sueur sur son visage. Elle regarde dans les miroirs, croisant d'abord mon regard, mais ensuite, alors que je suis sa direction, elle regarde James. Lui aussi observe son visage. Sans un mot, il me tend la paire de menottes suivante. J'écarte doucement ses jambes et je clipse d'abord sa cheville gauche, puis sa droite, aux pieds du lit.

James, en se déshabillant, se positionne sur le lit pour s'agenouiller près de son visage. Sa bite tressaille, reprenant vie, et je dois admettre que la mienne aussi. Malgré sa nervosité et son inquiétude, Charlotte est tout simplement incroyable.
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